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tii de l'armé 
SE SONT RENDUS AUX TROUPES ALLEMANDES 

Les usines d'armement de Smolensk 
ont été bombardées 

Pli. Slpnoj 
A v a n t d'entreprendre nn raid, les aviateur* étudient la carte. 

anéant i ; les deux autres o n t subi 
de lourdes pertes e n n o m m e s et en 
matériel. 

Sur tout le front, les Bolchevistes 
iuient par les routes qui condui­
sent vers l'Est, sur deux, trois ou 
•Terne quatre colonnes. I ls subissent 
les attaques en piqué des avions de 
combat a l lemands , qui leur infli­
gent des pertes énormes. 

Ces interventions incessantes des 
forces aériennes e t terrestres al le­
mandes, dirigées contre les m a n œ u ­
vres de retraite des Bolchevistes 
dans l e s p a c e Bialystok-Minsk, ont 
conduit, le 3 juillet, à un sérieux 

• embouteil lage des routes. 
! Les voies de communicat ion avec 

Après avoir fusillé leurs commissaires politiques, 20.000 so ldat! de» i-arrjère sont Jonchées de véhicules 
part ies de l 'année soviétique qui sont encore encerclées dans le sec- a u t o m 0 b u e s détruits. 
teur de Minsk, se sont rendus vendredi aux troupes a l lemandes . j ^ s t a t i o n générale est la eui-

Les bolchevistes encerclés par les roges sur la raison de cette at t i - vante : «snviets 
troupes a l lemandes n'ont plus tude, ils o n t déclaré que les diri- 1) les plans offensifs des & o w e « 
entrepris, le 2 Juillet, que de fai- géants soviétiques auraient ordonné contre 1 Europe centra le on 
blés tentat ives de sortie e n vue de de faire fusiller les parents des sol- déjoués et él imines une loià po 
se libérer de la poche de Minsk, dats qui tomberaient e n captivité, t o u t e s ; 

Les bombardements incessants Ils ont renonce a se servir du ser- 2) le formidable front établi par 
que l'aviation al lemande a dèchainé vice de la Croix-Rouge de Genève les forces soviétiques près de la 
sur les divisions des -qu'elles sont pour faire parvenir des nouvelles frontière est percé et morcelé. Des 
sorties des bois, ont usé les bolche- a leur famille et ont repondu : parties essentiel les en o n t ete irre-
vistes . * n e s t préférable que ceux que m é d i a b l e m e n t anéant ies ; 

Le nombre des déserteurs aug- nous avons laisses à la maison 3 , les effectifs des Soviets, en 
mérite de Jour e n jour. croient que nous sommes tombés troupes, armes et avions, ont été 

Le 3 juillet, les bolchevistes ont sur le champ de bataille ; ainsi, te l lement réduits par les batai l les 
abandonné , dans ce secteur, toute tout au moins, l a v i e d i nos f e m - ( J e s t r u c t . r i C « î s a u i ont é té livrées. 
Init iative e t txmt désir trattstnie. " " et de- nos wrfauts sera sauve.» q u e l e g p e r i e s subies ne peuvent 

, 11 J Pi"5 * t r e c o n d e n s é e s : 
L e S t r O U p e S a l l e m a n d e s 4> le front soviétique tout entier. 

pour autant qu'on puisse encore 

a D D r O C h e n t ° » r i " d'un front, s écroule. 
v r Le S troupes a l lemandes e t all iées 

de la « ligne Staline » _ _ _ _ = = = = 

ta lonnent l 'ennemi et approchent' système de fortifications particu- combats qui se sont déroulés au 
de la « Ligne Sta l ine », « m e de l ièrement propice à la défe.-.se. Il passage de la Bérésina par le*, 
défense qui. de la mer Noir», der- y a cependant Heu d admettre que chars allemands. Lor que les pre-
rière l 'ancienne frontière soviéti- les traivaux n'ont pu être terminés miers tanks al lemands eurent 
que. descend le long du Dniester, à partout. atteint la rive droite de la rivière, 
l e s t , pour s'incurver ensuite vers Les troupes soviétiques tenteront les Russes essayèrent de leur côte 
le nord, en passant par Chitomir. certainement de tenir cette ligne. d e rassembler des c h a r s ; ils con-
et atteindre le secteur du Dnieper, mais elles ont bien peu de chances centrèrent, en outre, de fortes uni-
de Vitebsk à Pleskau (Pskov) et d y réussir. tés blindées sur le chemin de fer 
^e dirige alors vers l'est du lac Peu aprè , le début de la bataille 
Peipus et de la Narva peur aboutir L e p a s s a g e d e l a B e r C S i n a les « Stukas » entrèrent en 'eu e' 
au golfe de Finlande. B e r l l n 4 j u i U e t _ jjç,. a v l o n s menèrent une attaque dévastatrice 

11 aurait é té construit la. a u cours d attaque eh piqué c m pris p a r t . c o m r e l e * ' « m a t i o n s blindées, 
de ces cinq dernières années , un avec, grand succès aux violents (Lire la »oite page 2 . ) 

Parmi les centaines de milliers 
de soldats qui ont été faits prison­
n i e r s , ces derniers jours, se trou­
vent des milliers d'officiers. IU sont 
encore visiblement sous l'impression 
des coups de massue qui ont 
anéant i les importantes forces du 
secteur de Bialystock. Leurs récits 
reconnaissent le chaos indescrip 

l(jr»phopre«»l* 

Avant d'aider à la cueillette des fraises, cette petite fille t i e n t » 
à l'assurer de la qualité des fruits. 

LA DÉFENSE DE LA SYRIE 

Un canon a l lemand en position de tir contre des chars blindés soviétiques. 

Ber.in. 4 juillet. Des unités 

t lble qui règne"parmi"les""Trôupes h o n « r o l s e s
j
 o n ' P " s P i e d s u r l e s 

e n retraite sommets des Carpathes et pour-

U n commandant de régiment a s u l v e n t l e s ^ " P " soviétiques qui 
déclaré • s e r e ' ' r e n t a travers les vahees de 

« D'heure e n heure, nous espè- la Galicie. 

rions que nos avions nous appor- Dans la journée du 3 junlet. les 

feraient de l'aide, mais dans le troupes hongroises ont brisé la ré ­
ciel nous ne voyions que des appa- sistar.ee des bolchevistes dans les 
relis a l lemands qui exterminaient étroits défiles des Carpathes. 
n o s colonnes e n déroute. » Les opérations en Galicie ont 

De nombreux prisonniers ont changé d'aspect, depuis que les dè-
reftvé de donner leur n o m et la files des Carpathes sont tombes aux 
localité de leur résidence. Inter- mains des troupes hongroïsôs, qui 

- ont déjà gagne la plaine et opéré 

L'AVIATION 
GERMANO-ITALIENNE 
poursuit ses attaques 

contre Tobrouk 
et l'Egypte occidentale 

DOUZE AVIONS 
BRITANNIQUES 

SONT ABATTUS 
à proximité 

de la côte française 
Berlin. 4 Juillet. — Vendredi 

après-midi une formation d'une 
vingtaine d'avions de combat e n n e ­
mis , escortés par de nombreux 
chasseurs, a tenté de survoler le 
territoire français occupé. 

Avant d'avoir pu atteindre la côte 
les assail lants se sont heurtés à des 
chasseurs allemands. Il e n est ré­
sulté un combat aérien opiniâtre et 
é tendu au cours duquel ont été 
abat tus neuf » Spitflre ». dont un 

' Berlin. 4 juillet. — Malgré de v io- 1 
lentes tempêtes de stable, l'aviation 
germano- i ta l ienne a poursuivi, au 
cours de ces deux derniers jours. 
ses attaques contre les positions 
britanniques de Tobrouk 

en Galicie occidentale leur jonc-" 
tion avec l'aile droite des troupes 
al lemandes. 

Des cont ingents al lemands, d é ­
bordant les arrière-gardes bolche-
vastes, ont attaqué, loin a l e s t . E g \ T , e c i c i d e n u l e . 
a importantes forces soviétiques r*. nouveaux incendies ont été 
Une tentat ive de contenir les trou- provoqués dans la place de T o ­
pes al lemandes, par un feu d'artil- brouk Port Pi lastrino a été b o m -
lerie. a échoué. bardé. A l'est de Sol lum. des posi-

Sur trois rég iments d'artillerie tions d'artillerie ent été attaquées 
soviétiques, un a été complètement en rase-mottes . 

Le gouvernement iranien 
refuse le passage . 
sur son territoire 

aux troupes anglo-soviétiques 
par la D C A . et trois avions de 
combat du type « Bristol-Blen-
he im 

T i - h é r a n 4 j u i l l e t . — \* g o u v e r n e m e n t rie l ' I r a n i P e r s e ) a 

> i m . . . p o u s s é u n e r e q u ê t e . l e 1 T . R . S . S . et . l e l a G r a n d e - B r e t a g n e , 
Deux apparei ls allemands sont irai .1. m a n d a i e n t u n e a u t o r i s a t i o n «le p a s s a g e p o u r l e u r s t r o u p e s 

manquants . ,, i r a w r s l e t e r r i t o i r e i r a n i e n . 

Au centre du front soviétique 
la Bérésina a été franchie 

en plusieurs points 
e 

L'attaque renouvelée des installations maritimes 
par l'aviation allemande 

ONZE APPAREILS ANGLAIS ABATTUS 
Q U A R T I E R GÉNÉRAL DU FUHRER, 4 JUILLET. — Le haut commande­

ment des forces armées communique : 
En dépit «tes difficultés offertes par les routes, la poursuite de l'ar­

mée soviétique s'effectue sans arrêt sur le front tout entier. L'ennemi, 
battant en retraite, subi les plus lourdes pertes, par suite des attaques 
de notre arme aérienne qui opère profondément sur ses arrières. 

Au centre du front, la Bérésina a été franchie en plusieurs e n ­
droits. Au nord, la frontière soviéto- lettone a été atteinte. 

Parmi le butin dénombré jeudi, se trouvent des cartes d'état-ma­
jor qui donnent les détails qui manquaient encore sur les intent ions 
qu'avait l'armée soviétique d'attaquer l'Allemagne. Ces intent ions se 
trouvent confirmées par le fait que. ces temps derniers, les aérodro­
mes soviétiques on été considérablement augmentés à la frontière 
orientale. Alors qu'avant l'occupation par l 'année soviétique il n'exis­
tait au total, en Bessarabie. Pologne. Lithuanie, Lettonie et Esthonie 
que quatre-vingt-dix aérodromes, ce chiffre a été porté entretemps 
à hui t cent quatorze, en partie des mieux installés. 

Des officiers spécialistes ont inspecté les aérodromes soviétiques 
conquis. Cette inspection a prouvé que le nombre des avions détroits 
au sol le 22 juin est supérieur de 20 à 25 <~<, au nombre constaté, 
d'abord par des observations aériennes. 

An cours de la lutte contre la Grande-Bretagne, l'arme aérienne 
a roulé au large de la côte orientale anglaise deux garde-côtes, tota­
l isant 1000 tonnes et a endommagé près de Landsend un grand navire 
marchand. 

Des avions de combat ont attaqué de jour et de nuit des instal­
lat ions marit imes du sud-ouest et du sud-est de l'île. 

Au cours de tentatives d'attaques d'avions britanniques sur la côte 
de la i Manche, des chasseurs e t l'artillerie ant iaérienne ont abattu, 
jeudi, onze appareils ennemis . Deux avions al lemands sont manquants . 

La nuit dernière, des avions brt tanniques ont lancé des bombes In­
cendiaires et explosives sur plusieurs localités de l'ouest et du nord-
ouest de l'Allemagne. On signale que lques vict imes parmi la popula­
tion civHe. A Brème, des dégâts insignif iants ont été causés à certains 
objectifs d'importance militaire. 

Des incendies qui s'étalent déclarés dans les combles de quelques 
habitations, n o t a m m e n t à Dortmund. ont pu être rapidement maîtri­
sés- Les chasseurs et la D.C.A. ont abattu dix appareils ennemis . 

Au cours des combats aériens qui se sont déroulés ces jours der­
niers, le capitaine Oeaau a remporté sa cinquante-quatrième, e t le 
l ieutenant Franziskat sa vingt et unième victoire aérienne. 

LA RÉFORME 
DE LA JUSTICE 

Malgré la supériorité 
écrasante de l'agresseur, 
nos troupes conteent 

à se battre sur la rive droite 
de l'Euphrate 

Vichv 4 Juillet. — En Syrie, . t irent l'attention sur le fait mVfl 
l'agresseur reçoit chaque jour des n'y a dans cette, région que d e J r t n 

. mplification.de la procédure r e n f o r t s plus importants. Une nou- faibles forces insuffisamment eou l -
velle colonne motorisée venue pées, de sorte que la situation 7 e s t 
d'Irak a franchi la frontière. 

Malgré la supériorité écrasante 
des forces angla ise , en hommes et 
en matériel, nos troupes se battent 
sur la rive droite de 1 Euphrate con­
tre les engins blindés ennemis 

Les milieux mil i ta i .es vichyssois 

et accélération 

de la marche de la justice, 

tels en feront 

les points principaux 

Paris. 5 juillet. — M. Joseph Bar­
thélémy, garde des Sceaux, minis­
tre de la Justice, a prononcé un confirment, au sujet de la prise de 
discours, vendredi après-midi de- Palmyre par les Britanniques, que 
vant la commission dé révision du cette ville défendue pendant treize 
code de procédure civile- jours, par 300 hommes et vingt 1 

La réforme en cours devra avoir 
trois objets éminemment utiles : ' h e u r e d u m a t l n -
simplification de la procédure, ré- L'occupation d'une hauteur située 
duction considérable des frais, et à l'ouest de Palmyre permit à l'ar-
accélération de la marche de la t i l lene britannique de prendre sous 
justice. Ce dernier point était le son feu la caserne française. Dès 
plus important de tous, en raison lors, il ne restait plus aux défen­
de l 'encombrement des rôles de tous seurs qu'à se rendre. La colonne 

peu encourageante 

(Lire la suite page 2 . ) 

Un conseil de cabinet 
a lieu cet après-midi 

Vichy. 4 'Juillet. — Les membre» 
aviateurs, est tombée le 3 Juillet à du gouvernement se réuniront a u ­

jourd'hui samedi, à 17 h., e n c o n ­
seil, à l'hôtel Sévigné. 

les tribunaux. 

— Le général Laure Inaugurer» dl-
nanche k 1 école Ozanam en présence 

Mgr l'évèque de Llmoses 

D u chars a l lemands traversent uae région marécageuse . (Pn. Belgaprss») 

LE JURY DE LA COUR D'ASSISES DU BRABANT 
A CONDAMNÉ VAN THOUROUDT 

AUX TRAVAUX FORCÉS A PERPÉTUITÉ 
L'avocat général avait réclamé la peint éa «art 

• — 
(Lire ^information m Chronique rég iona le ) . 

LES PROCHAINES 
LIBÉRATIONS 

INTÉRESSENT : 

britannique qui a pris Palmyre 
poursuit son avance en direction 
de Homs. 

Au sujet de la progression d'une 1 
unité britannique partie de l'Irak ; 
et se dirigeant vers le nord-est dei • • • • • • 
la Syrie, les milieux militaires a t - 1 0 . 0 0 0 p r i s o n n i e r s C a n t O M e S 

en France, et 
8.000 officiers de réserve, 

anciens combattants 
de 1914-18, 

sans compter les prisonniers 
nés avant le 1" janvier 1906 

Ph SIpBOI 
U a escadron «la cavalerie « Tckarkaas a appartenant 

a a x forces françaises de Syrie. 

Paris. 4 juillet. — Ainsi que noua 
l'avons annoncé. M. Scaprnl. a m ­
bassadeur des prisonniers, a obtenu 
des résultats substantiels que l'on 
peut chiffrer approximativement 
comme suit : 

10 000 prisonniers des troupe» m é ­
tropolitaines encore cantonnés sur 
le sol de France ; 8.000 officiera de 
réserve anciens combattants «te 
1914-18 ; 100000 prisonniers n i e 
avant le 1" Janvier 1000. oouspU 
tenu des anciens combattants d e 
1914-18 dont l s renvoi près «tel leurs 
«tait déjà décidé. 

Le retonr des anciens eombattwets 
4 e 1 * 1 4 - 1 8 , non erbeiers, 

prendra plusieurs semaines 

Paris. 5 Juillet. — L * délégation 
générale du gouvernement français 

! dans les territoires occupes c o m m u ­
nique : 

| c Le rapatriement des prisonniers 
t de guerre, anciens combattants n o n 
officiers, qui surit au nombre d'envi­
ron 30.000. a commencé le M Juta. 
Les arrivées, subordonnées aux 41s-
ponibl l l>s e.» moyens «te t 
s'éelMlonnerunt s u r phi 
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